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with 32 poets  
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  Présentation  
 
 

IMMAGINE & POESIA est un mouvement artistique 

littéraire international, fondé à Alfa Teatro à Turin, 

Italie en 2007. Depuis sa fondation, IMMAGINE & 

POESIA n'a cessé de gagner en popularité. Des 

centaines de poètes et d'artistes de par le monde 

y ont parti cipé, et le mouvement a maintenant 

atteint une réputation internationale.  

 

Sur les pages qui suivent 1 6 po¯tes dôexpression 

anglaise et 1 6 po¯tes dôexpression franaise ont le 

plaisir de partager avec vous leurs poèmes en 

r®f®rence aux îuvres dôartistes en art visuel.  

 

Les poètes et artistes ayant contribué à cette 

anthologie proviennent de plusieurs pays autour 

du monde . Vous trouverez à  la fin de ce livre 

électonique une liste de notices biographiques de 

chaque poète et artiste en art visuel ainsi que l es 

liens actifs vers leur s site s web.  

 

Presentation  
 
 

IMMAGINE & POESIA is an international artistic 

literary movement, founded at Alfa Teatro in 

Torino, Italy, in 2007. Since its inception, 

IMMAGINE & POESIA has continued to grow. 

Hundreds of poets and artists from all over the 

world have part icipated, and the movement now 

reaches international audiences.  

 

On the following pages 1 6 English -speaking 

poets and 1 6 French -speaking poets are pleased 

to share with you their poems in reference to 

visual workarts of painters and photographers.  

 

Poets a nd artists who have contributed to this 

anthology are from many countries around the 

world. You will find at the end of this e -book a 

list of short biographies of each poet and fine art 

artist and also  active  links to their websites . 

 

 



  

  
Image & Poetry  

 

Now at last  

I see you  

Jackson Pollock  

kneeling on the floor  

handling sticks and brushes  

dripping paints on your canvas.  

 

From the dark night of your mind  

a different universe emerges  

new galaxies  

(long looping lines)  

take form  

 as your hands move rapidly around  

 

formless and timeless realms  

where I sink deep and deeper  

wrapped in the colours  

of your Greyed Rainbow.  

 

For a while I will linger and listen to  

the silence of the ocean  

(or maybe to the r oaring motor of your 

Oldsmobile convertible)  

then ï tonight ï 

I will write a poem just for you  

Jackson Pollock.  

 

poem by Lidia Chiarelli  (Italy)  

painting by Gianpiero Actis   (Italy )  

 



  

  Des hommes désertent la haute tente du doute  

des hommes ne se discernent plus tant leur foi est grande  

des hommes se rassemblent ¨ l'or®e dôun bois  

pour appeler Dieu du matin au soir  

des hommes se précipitent le silence dans chaque main  

et dans ce que ne voient pas les yeux  

et qui n'en existe pa s moins.  

Rien ne vit, rien ne meurt, tout évolue à l'infini  

jusqu'à la rencontre d'un esprit glaise.  

Un phare éteint la nuit, un phare éteint la nuit  

donne la mer au silence et des barques endormies,  

qui font la guerre secrète aux mouettes.   

Je me déce rne une mer étouffée  

et me parle une langue étrangère  

à ma grande stupéfaction.  

Côest que ma volont® de myst¯re est grande  

face à l'éclat irrévocable d'une vieille blessure.  

En marchant le soir sous le ciel étoilé j'ai la sensation  

que mes pas se por tent nettement sur la voie lactée  

et qu'une force,  

puissante pour la première fois,  

comme une bête fauve indéfinie, m'impose au monde.  

Combien dôenfances ferment®es me s®parent de ma mort ? 

 

 

 

 

poème et illustration par  

Abdelmajid Benjelloun   (Maroc)  

 



  

  

SPRING  

 

Kissed with lilacs  

the air,  

honeysuckle,  

pungent fresh -cut grass  

between my toes  

tickling  

awakening  

renewing  

inner children  

to go out  

and play  

again,  

again.  

 

 

 

poem by Mia Barkan Clark e   (U.S.A.)  

painting by Bebe Barkan   (U.S.A.)  



  

  
IL PLEUTé 

 

Réfugiés dans le brouillard  

dôune ville apais®e 

les hommes se racontent  

des histoires  

que demain oubliera  

dans les bruits  

dôune matin®e 

bien ordonnnée  

 

Sortons les parapluies  

il pleut des histoires  

à dormir debout  

 

 

 

poème par Huguette Bertrand   (Canada)  

photo par Marcel Jarron   (France)  

 



  

  
FIRST BIRTH  

 

Covered with leaves  

she rises out of the earth ð 

she first  

not Adam.  

How much more likely  

(more provable),  

he from her pit  

than she from his rib.  

It was a man  

who wrote the myth . 

 

 

 
 

ðStanley H. Barkan  (U.S.A.)  

artwork by  Adel Gorgy (U.S.A.)  

 

 



  

  Silence II  
 

Afin de questionner lôindicible 

griffer la transparence                      

peindre lô®caille 

et te voir assoupie  

ton  sourire imprime  

sur ta bouche de rieuse  

lôor du spectre  

Aucun de tes dires  

ne peut se diluer  

ne peut se redire  

  

Aucun de tes dires  

ne peut sô®vanouir 

dans la rétine du temps  

  

Sô®l¯ve du cr®puscule 

comme dôune guitare 

une kyrielle de baisers  

de tes yeux mi -clos  

embrasant la moiteur  

de la maison étonné e.  

  
 

 

 

poème et illustration par  

Makhlouf Boughareb   (Algérie)  

 



  

  

 

On Cows and Sunflowers  

  

Cows crowd under the umbrella - like tree  

for the pleasure of its shade  

in the heat of this  

hotter - than -ever -before - recorded summer  

while in the adjacent field  

some heroic sunflowers  

at the edge of each row  

have decided to bloom out of sync  

as though in Spring  

for the distinction of being different  

whilst their kin wilt mournful  

waiting to be picked  

  

and the cows, brown and ever -eating  

moo into the mugginess of summer  

  

Life is defined easier  

for a cow,  

for a sunflower  

 

 

 

poem and painting by  

Helen Bar - Lev   (Israël)  

 



  

  Contaminée, comme si la pellicule chauffée se gondolant  

Lôimage tout ¨ coup fig®e ¨ lôinstant m°me sur lô®cran de contr¹le 

Eternisait fugacement le visage à mi -chemin de sa corruption  

Pr®figurant le destin, instantan® dôun accident technique 

Révélant par où fuitent les lignes, le s contours  

Par cloques, dépigmentations, transferts chimiques  

Sujet  irradié, identité atomisée  

Où trous, calcinations, cendres blanches  

Coulures comme brossées doucement  

La plastique fondue par radiations  

Flash atomisant ce visage parfait, étudié  

Organes électrifiés générant de la fumée  

Se métamorphosent en floraisons cancéreuses ou perles  

Incrustations lumineuses autour du noyau  

La vaporisation dôune figure o½ mort et vie 

Sô®pousent en noces dôune atroce beaut® 
 

poème par  Eric Brogniet  (Belgique)  

photo par Marianne Grimont  (Belgique)  



  

  You are a roofless house  
 
You are a roofless house  

The stars have tumbled into you  
    Where do they end  

     And where do you begin ?  
 

Is it you  

Or is it stars who sing ?  
                          

I heard your  song  
And asked you if youôd dance 

You took me in your arms  
and waltzed   

And we were  dizzy with those stars  
that tumbled in  

 
Where do they end  

And where do we begin ?  
 

you leant forwards and whispered to me  
ñ Stars ï they never end  

 

& 
You and I  

Will always  
Begin .ò 

 
 

 

 

 

poem by Sally Crabtree   (U.K.)  

digital art  by  Gopakumar R   (India)  

Lokah Samastah Sukhino Bhavantu  

 



  

  

LES FÉES  
 
Sauront -elles jamais, la nuit quand le cîur tombe, 

Quand le r®el nôest plus quôun engloutissement, 

Contenir  de leurs doigts collés au firmament  

La mer de nos sanglots regardant vers la tombe ?  

 

Hier, nous les sentions à chaque élan du jour  

Avec ces alcools fins dont se grisent les lèvres,  

Et notre âme tanguait au déluge des fièvres  

Pleines de lôau-delà tournoya nt de lôamour. 

 

Hier, elles voguaient séraphiques et belles  

Par-dessus les champs purs et les houleux chemins ;  

Elles voguaient si haut que nous tendions les mains  

Pour en cueillir lô®cume au ciel de nos prunelles. 

 

Hier, cô®taient aussi des gloires de bras nus,  

Des hymnes déployés, des voiles intrépides  

Qui longtemps laissaient voir au milieu des rapides  

Leur sillage vermeil et leurs bonds ingénus.  

 

Hier, cô®taient encore ¹ m°me ®bouriff®es ! 

Mille et une splendeurs ¨ lôoint dôune saisoné 

Mais déjà la n uit sourde a mang® lôhorizon ; 

Il est mort, il est mort, le pays chaud des fées . 

 

poème par Thierry Cabot   (France)  

tableau par  Cristiane Campos   (Brésil)  



  

  I AM  
 
I am like a stone under your tongue  

I am the brideôs veil 

and the drop of salt  into an ocean  

I am an empty jug and the lost water  

your arm and your wrist in a land of sounds  

I am the hole you have filled  

and the coat that you need  

marble  

wool  

gold and soul  

I am the descent you walk right through  

And the desert youôll obey 

I am everyt hing  

And now I am gone  

(ghost in your mind)  

(I am)  

 
 

 

 

poem by Federica Galetto   (Italy)  

painting by Simona F edele   (Italy)  



  

  

ñAVANT LôENVOLò 
 

Mes idées  

légères du coeur  

sont de fugitives libellules  

vaniteuses parfois,  

scrupuleuses comme des mains  

adroites sur le métier  

enlaçant les fils  

dôailes blanches de lin 

volantes, fugaces  

parfois protectrices  

de mère poule, de mère,  

de terre ferme  

mais vite friable,  

parfum®e dôherbe 

souvenir de pluie  

au gracieu x tintement  

comme dôune pendule 

dans le midi silencieux  

comme dôun cantique 

dôun minuscule ruisseau 

que les mains accueillent  

et que ma bouche espère  

pour étancher sa soif  

et pour les idées douloureuses  

qui sont parfois  

agrippées à la vie,  

pour quôelles changent de forme  

avant lôenvol. 

 
 

 

 

 

poème par Cristina Codazza  (Italie)  

(traduction par Geneviève Gauthier)  

photo par Doranne Alden Caruana  (Malte)  



  

  

From our high -beamed chambers,  

through the tall windows  

of our love -nest  

we can see Lake Como  

whipped into a turbulent fugue  

by raging winds that howl.  

 

In the eve of dawn  

I discover you,  

like a god from  

the lyrical legends,  

writing a love letter ï 

or did it write you?  

 

Captivated, we are woven  

in to the magic of the music  

Liszt composed here,  

so long ago.  

 

Arising now from  

our tangle of crimson threads,  

we waltz down  

the sky -high halls  

of the hotelôs grandeur,  

holding hands with  

the lovers of all time.  

 

 

painting and poem by  

Carolyn Mary Kleefeld   (U.S.A.)  

 

TIMELESS LOVERS  
 

Tangled in  

the crimson threads of passion,  

we imbibe the palatial splendor  

of another time  

as we sleep beneath  

a golden chandelier of dreams.  

 


